
AND Fritz Kominek arriva à Nimes — en sauveurÏ — ce fut une bagarre monstre. Deux quotidiens
en guerre, la bataille des photographes montés au­

devan: du Messie, qui vers Lyon qui vers Babentane, l’arr:­
vée à 3 heures du matin en décembre dans un bombardement
de flashes, une polémique dans laquelle je tins la plumede
l’opposition. Bref, une arrivée à l’américaine dont Fritz Komi­
nek fut assez surpris. Un cheminot juges cela : « Soun
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Fritz Kominek est en fait le prototype du fooballeur vien­
nois bourgeois. Dans un roman à paraître, j'avais dessiné
quelqu'un dans son genre en me demandant si Un tel sar­SURRUEOSOHENHRTENOONERDENEOHENONHETEEBENEHENEENHUSRENECENERDERENENEECERENE!

nationale après un stage en Tiche en noms ronflants. Elle
deuxième division, R. C. n’a même pas de titulaire au

Strasbourg avait à se déplucer poste d’arrière­central. puisque
à Tens, Ce voyage en pays mi­ cette place est occupée par Ed_
nier fut désastreux pour les mond Haan, un ancien avant
Alsaciens écrasés par 6 à 0 par qui a dépassé la trentaine, et
les J 3 lensois. Et les pauvres qui n’aspirait plus qu’à se vouer
Strasbourgeois d’être, aussitôt à la préparation des amateurs.
considérés comme de sérieux se
candidats à la descente. Mais l’équipe alsacienne asu; ; , adopte, une tactique corres­

de ce match : je pénalty qui nous seulement manqué son départ:ème but. FONTAINE ; à 3ee de force ef ROSZAK parti au soir de la septième journée paz
Det noio ee cliché «Union »). || © championnat, on retrouvait Cfaccel Lardenoisl’équipe de Pépi Humpa; par­

tageant la deuxième place du
classement avec Reims, Mona­ Cette tactique a surtout fait
co et Nice ! Entre temps les Ses preuves à Saint­Etienne oùRe, Alsaciens avaient battu Angers les strasbourgeois ont laissé= | © | (4­2), Nancy (1­0). Marseie leurs adversaires s’user sur unep} \ À (8­1), Lille (3­2), Saint­Etienne défense hermétique, puis les ont

2 Pa: sa rentrée en division que l’équipe n’est pas teilement

çon pouvait exister, Quand j'ai connu Fritz j'ai eu la satis­
faction de découvrir que j'avais dessiné juste. J'aime beau­
coup Fritz Kominek_ C'est le footballer le mieux habillé de
France. Mais à chaque question sur ses tailleurs, Fritz me
déconcertait, Ce twced, à Milan. Ce pantalon en cover de
type tout à fait inédit : à Gênes, chez mon ami Oavirek.,. Ce
costume à pics de poule : Salzbourg Cet alpaga marine?

paz RogezChabaud
Rio de Janeiro. Le trench­coat ? Rotterdam, Je dois confes­
ser que de tels garçons respirent le bonheur, Madame Kominek
qui a la gentille moue de Soraya et le charme adorable des
filles du Prater complète harmonieusement Fritz. Son père
est boulanger à Vienne et les vacances de Fritz sepassent
(en partie) sinon dans le pétrin, dy moins derrière un scin­

(5­1), et ne s'étaient inclinés Proprement exterminés,
que devant Valenciennes (1­4). ; AN SatCe qui leur a si bien réussi

EE nie or at ‘ina a Donc, pour le R.C. Strasbourg à St­Etienne, les alsaciens vou_
tillang comptoir, A Nimes, ce couple d'un romantisme bour­ | patron « d'Allez­Reims », puisque 4 | deux défaites en sept matches, dront sans doute le renouveler
geois très étudié avait eu la chance de décrocher un charmant confie le « Flash ! » pour donner K, | COmme pour le Stade de Reims à Reims ce qui ne simplifiera
logement dans les pinèdes et les roses d’où l’on découvre la Vite de teus 2hSRI et, coïncidence, défaites enre­ Pas la tâche des joueurs d’Al­
ville sous un Jour qui la trandilqure. Cette maison m'était fa­ Enfin, j'vais flasher." gistrées à Lens et à Valencien. bertBatteuxmilière ez Fritz y à laissé des amis à jamais dévoués, Dans le temps, y'en avait que ; a = A ä

poué Kopa. ‘ nes où les Rémois furent égale­ Feu" 4 2. Es A Maintenant, fro ‘est . / Ce ­Ci 7 ; iRITZ entame sa cinquième carrière en France. C’est un dou fonte si ment battus. ds. GORE ont l'habitudegrand inter, Ti est un des rares aujourd’hui à pouvoir ‘Alors, le dulot y vous demande ; des difficultés puisque toujours
jouer long. Sa frappe es, magnifique, L'intelligence de son = re le P……­ cost prie Les strasbourgeois eurent donc et partout le Stade deReims
placement cst de premier près. I ve qrae son met virer un pour faire J'équine. leques tôt fait de se ressaisir après est l’équipe à battre. Et puisce à € % "onven ‘a hni us vous sortiriez ? "Age ; àgrâce à ce qu’il pisA ra ele ec que "sig ons é1s'avais pou c'question:1! ÿ à leur déroute de Lens, et il faut l’entraîneur Albert Batteux aon s'aperçoit à peine à le voir que c'es, un art. Car ce bour deux piges, j'aurais numéroté mes maintenant considérer la for­ ] } + E
gcois est aussi pey artiste qu’il a du goût pour s'habiller, abattis, ; à . = peus d'un tour dans son sac luiIl s'arrange pour n’avoir à dribbler. Je ne lui connais guère pi lt Qt a mation alsacienne comme l’une aussi et il m'est certaine­a P ; : 2m n mec d'a ! ; $« ps bg + jeu Près efficace, Petre de patte pige Et j'suis gs sur que si on fai­ des meilleures du championnat, ment pas disposé à se laisseru pied droit destiné à faire croire à l’adversaire qu’on va le fait aussi un referendum —c’est ce Qu’elle a démontré en triom­ berner par son < collèou d
erocheter à gauche quand on le déborde àdroite. dans la note, non ? — y serait” e £ ge qe di datapas pour le Fontaine ! phant sur terrain adverse à bords duRhin.
Court de silhouette mais robuste, en souffle quand tout midi duc quite Raiontie Roue pue Nancy, à Ltile et àSt­Etienne.

craque autour de jui, pointeur et tireur avisé (voilà le vocabu­ franchir sur votre opinion.laire où il excelle), tel est le footballer accompli, mon ami ep Allez­Reims publie­ Ce qui est curieux dans leà à : ue àà s v avis.Fritz Kominek à qui j'envoie, ave: ces ligrles, le souvenir des ra vosavis
roses matins deMontaury,
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:@ PAS LUI :SON PERE !
Avang, Reims ­ Nimes, Firoud,\\ l’entraîneur des gardois regardait

*évoluer nos amateurs contre Lens.
— Quand je pense que j'ai joué

Eau football avec Sparza, nous dit­

par À.DURAND
L'opération de l'appendicite

avait fait perdre 1 ke 500 à
Piantoni, Les docteurs affir­
ment que cette ablation est
susceptible d’améliorer son ren­
ement sportif.
L'an dernier après septmat­
ches joués, Fontaine avait
marqué huit buts, Cette année
après le même nombre demat­
ches, il en a marqué onze.
Toujours après septMatches

le Racing et Reims avaient Ob­
tenu dix­sept buts, Cette an­
née, ils étaient à nouveau à
égalité avec 23 buts !+
Le secrétaire dù club «ArdsF C » M. Cavan est enmême

temps le président de la Fé­
dération d'Irlande duMord.+
Zimny, ave: son appétit à

manger comme quatre a trou­
vé un digne remplaçant en
Rodzik : il mange comme six !
Est­ce le poste d'arrière­droit

qui vaut Cà ?
En 1939, l'arrière­gauche du

R C Strasbourg s'appelaitHen­
ri Roessler et le gardiende
but Dambach.%
Strasbourg a deux entrai­

neurs : Humpal et...Fascinek.
Celui­ci, qui avait eu un con­
trat de deux ans demeurera
encore cette saïson, sans occu­
pation très définie,
Les supporters du ClubNew­

town avaient fait imprimer en
Français, dans ieur programme
du match une «bienvenue
aux visiteurs de Rheims ».
Les rares français présents

au match ont beaucoup appré­
cié cette attention,Reedit essese
Ahénae Saupnhine vos ee 2‘500 Rernsuit G,

ALEXANOREa efFeminamondiauxet moniluce QG
5 :data" aa"0"0"a"0"0"0P0T0"0PaPaT0P0" 2" ePaF1

l’entraineur
le père de Guy Sparza,
bien connu d'ailleurs :» teigneux ».….
cp LA BLANCHEUR.. CHEMISE

Nous lui avons demandé de ré­
péter, tellement celà nous appa­
raissait invraisemblable.

Eh bien oui, avec Sparza,
oranais, c’est­à­direJe l’ai

c’était un
Le public des tribunes se crut

soudain contre Nimes transporté à
un Madrid pour un match du
Réal : ce MN’étaient que tissus
blancs qui se mouvaient dans le
vent léger.
En réalité. il s'agissait tout sim­

plement du public des gradinsqui,
accablé par une chaleur très inat­
tendue, avait tombé la veste et se
couvrait la tête demouchoirs,
LA BETTACHE DEVIENTSOCIABLE
Avant Reims­Nimes, les joueurs

des deux équipes se reposaient au
soleil. Parmi cette brochette de
spectateurs, on remarquait leNi­
mois Bettache, qui avait pour
voisin.. Marcel Thil,
On pouvait imaginer que le rudeet bouillant marocain avait reçu

comme garde du corps le boxeurau poing solide cet leste afin de
prévenir toute incartade.
Mais c’était là pur hasard,Mar­

cel Thil devait nous le confirmer :« Nous nous sommes seulement
di, bonjour ! ».
@9 CHIEN SANSCHASSEUR
A la mi­temps, on réclama, au

micro, le possesseur d’une voiture.
Il s'agissait de M Petit, de la sec­
tion parisienne « d’Allez­Reims ».
Celui­ci, d’assez méchantehumeur
dans la tribune car le match ne
prenait pas la tournure qu'il sou­
haitait, regagna très vite le gara­
ge. assez inquiet : il avait précipi­
tamment abandonné la chasse
pour le match et... Jaissé son
chien dans le coffre La pauvre
bête, incommodée par la chaleur
avait réussi à sortir, mais atta­
chée était dans Une siuation dé­licate.
LA FIROUD HEUREUX ETDECU
Après Reims­Nimes, l'entraîneur

Firoud était à la fois heureux et
de la production de seshommes
et décu de n’Avoir pas ramené de
point de Reims, Batteux le conso­
la « Sur le vu du match, on ne
peut dire que notre victoire n’est
pas méritée mais le contraire au­
rait Pu également se justifier ».
— Bien sûr, dit Firoud, mais cà

ne me donne toujours pas de
point ! b"
SSPORTINE:
102, rue de Vesle —REIMS
GRANDCHOIX
d'Articlesde
Sport &Camping
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9 LES MOITIES DESDEMIS
Un furieux match de tennis a

Opposé ces jours passés Penverneet Leblond, Voilàpenserez­vous
un échange de balles qui nepeut
que servir les réflexes et l'adressede nos demis.
Nous avons omis de préciser

qu’il s'agissait de Madame Pen­
verne e, MadameLeblond.
e SIATKA PASCONTENT
Après ce malheureuxReims­

Lens qui nous a valu de perdre
notre gardien Jacquet, il y avait
quelque température au vestiaire
rémois où l’on n’appréciait guère
lattitude de Chiarelli, blessant
René Jacquet sans aucun espoir
d'atteindre la balle On a biendit
que l’ex­valenciennois était animédu dépit d’avoir, deux sevondes
plus tôt, manqué unpénalty.
Ce peut être une explication,

pas une excuse.
D'ailleurs, Chiarelli_ qui était

venu « aux nouvelles » après le
match s'en rendit compte à l’ac­
cueil que lui fit Siatka,
Robert avait été avec lui à Join­

ville dans l’équipe de l’armée,
mais ils ne voulu, pas entendreson ancien camarade.
« Non, raconte ce que tu vou­dras, il y a des choses qu’on nepeut pas admettre. Tu Eee,con­

duit comme un s… ».
Pluie d'honneurs |
sur le Stade deReims
Samedj 20 septembre, à bord

du « Borde­Frétigny y, amarréà un quai de la Seine, J’Enten­te Parisienne des <lubs pro­
fessionnels a offert un déjeu­ner aux clubs professionnels
français. A son issue furent
distribuées les récompenses
concernant la saison qui vient
de s'achever.
Le Stade de Reims fut le

grand lauréat de ladistribu­
tion des prix. Qu’on en juge :
Championnat de France, Cou­
pe de France, ChallengeMar­tini de la meilleure attaque,
Coupe Evian du Fair ­Play,
Meilleur goal­avérage, Roi desbutteurs. M. Georges Cœuriot
reçut la plaquette de vermeilde la Ligue Nationale, Albert
Batteux la plaquette d’argent.Rappelons que M.Leleu
avait reçy quelques semainesplus (ôt la médaille d’or del'Education Physique et desSports.
M. Henri Germain qui dé­

tient déjà toutes les distinctions
existantes s’esg vu offrir un
insigne d'honneur de laLigueNationale.
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L FONTAINE TRESMENACE
A Lens, ce fut Rodzik qui dévia

hors de portée du gardien impro­
visé Michel Leblond la balle qui
devait faire le second but lensois.
Bruno s’inscrit ainsi sur la listedes CSC. (contre son camp).
Remarquons qu'à ce sujet, une

sévère compétition vient de s’ou­
vrir chez ces buteurs involontai­
res puisque {rois joueurs figurent
déjà au palmarès : Giraudo (con­
tre Lyon), Penverne (contre Lille),
Rodzik (contre Lens).
@ L'UTILITE DE DEUX GOALS
Le problème que pose ay Stadela présence de deux gardiens detrès grande valeur a été souvent

discuté, Aujourd’hui, cette solu­
tion qui paraissait celle de la pro­
digalité apparait comme celle de
la prudence car Colonna assure un
relaj sans risque à Jacquet.
Notons aujourd'hui queColon­

na, voyant qu’il était inutile surle banc de remplacement avaitprojeté de se faire opérer des
amygdales, et révélons aujourd’hui
que si l’intervention avait été par
bonheur fixée au 15 septembre,
lendemain de Reims­Nimes, par
contre Dominique avait déjà subi
le traitement pré­opératoire, heu­
reusement sans gravité pour sa
forme physique.
L PAS BESOINDE
Le pr EIRE aeUn hebdomadaire a publié une

photo de Fontaine en maillo, debain,
Justo en a été assez déçu.
—Je me croyais mieux fait a­t­il

dit en faisant lamoue.
Et Batteux l'a (à demi) consolé.
— Oui, bien sûr, en slip, tu es

moche. Mais pas tant que çà !..
Consolons­le d’une autre ma­nière nous préférons voir son

corps sous le maillog du Stade de
Reims plutôt que celui de «Mon­
sieur Europe »,
LU IL Y ATRANSFERT

ETTRANSFERT...
La générosité de FritzKominek

devint à ce point légendaire qu’il
arriva à deux footballeurs célè­
bres du Nord, un matin, de se
présenter à la villa deKominek,à Nimes, pour lui demander quel­
que secours Et bon prince le gen­til Fritz leur vint en aide…A
l’époque la presse informée d'une
visite intempestive des deux gail­
lards à notre ami, en conclutqu’il
s’agissaig d’un « transfert ».
v LE W, C’EST DUFOOTBALL
Pendant des semaines, la presse

nous a parlé de « NewtonArdsF C ». En réalité, Newtown est
une # ville neuve » située àquin­
ze kilomètres deBelfast,
Newton, c’était la pomme

tombait au sol.
Newtown, c’est Je ballon,qui

à Cle” 0 t2 = ‘ fn J PS U v+ % ): Us Vo2y agua
pd devaté par les BISCUITS |entr À,‘Yu,HubHaLITE)

w LE SIGNAL DE
«LA BOMBARDE»

Veille du match à Newtown
Ards, Un banquet réunit officiels
et journalistes.
A la fin du repas, l’adjoint au

maire se leva pour faire unpetit
« speech », à l'issue duquel il por­
ta Un toast à la reine
André Durand vit aussitôt les

convives se détendre avec un si
évident plaisir qu’il en demandalaraison,
—C’est lui dit­i] parce qu’on ne

peut commencer à fumer,tant quecette phrase n’a pas été pronon­
cée, ?
y L’EAU,BOISSON

DESMECHANTS
Alors que le repas qui réunissaitles joueurs des deux équipes à

Belfast venait de commencer, Jon­
quet e, Leblond constatèrent qu’ila avait que de l’eau sur la ta­e,
Nos deux compères sont cham­

penois, Ils se risquèrent à com­
mander — pour voir — un peu
de bière
Celle­ci n’arriva que vingt minu­

tes plus tard avec le garçon qui
annonça aussitôt la couleur « 2
shillings 6 ! », Et il fallut s’exé­
cuter, sous l'œil amusé de l’assis­tance.

DEUXCONTRATS
LA MEME SAISON

Quittant Nîmes pour ee
vecqe
l’équipe d’Autriche,
Après avoir signalé que Stojas­

pal devait faire en France un tra­jet à peu près inverse puisqu’ilquitta Strasbourg pour Béziers,
rappelons qu’à l'apogée de sa gloi­re en Autriche, Kominek dut
malheureusement interrompre sa
carrière d’international, à la sui­te d’une blessure à Ja colonne ver.
tébrale qu’il avait contractée au
cours d'un match disputé avec
l’équipe nationale d’Autriche àMi­lan et qui avait nécessité une in­
tervention chirurgicale,
Mais il ne s’arrêta pas pour au­tant en si bon chemin et continuala série de ses exploits qui de­

vaient l’amener en 1954 à Nîmes,
année de coïncidence avec la si­
gnature d'un contrat. celui de
mariage !

FouTES

SIMON JALOUX
DE SES CAMARADES

Le Stade Français a fait match
nul à Cannes (1 à 1) Le but éga­
lisateur des Cannois fut « réussi »
par l’arrière stadiste Zimny,mar­
quant contre soncamp.
Simon a­t­i] vouly faire voir que

même sous d’autres couleurs, ilest capable de faire comme ses
anciens coéquipiers rémois ?
—Recueitlis par—
Les Sept (de coeur)SV

LA BANQUE COMMERCIALE DE CHAMPAGNE
13, Place Royale à REIMS
Ouverte sans interruption
de 8 heures à 18 h. 30

Dans le peloton de tête des
Grandes Banques Françaises

Allez B: CCF" la
banque au service de
l’économie régionaleOUI SCOOUERENENENOENCERHEDOREHRNENENOEROHERETENENETET



(sait,MOTOXOMPTOI
& AV. JEAN.JAURES
tout savoir
sur @mateh
Challenge ““Martini””

(meilleure attaque)1 RMS cn avan es 25 buts21 C­PARIS > 50100 23buts
3. STRASBOURG ..….… 19buts
#.AnGrRa 1... 18buts
SUMONACOLu 5 16buts$ LIMOGES + tsspene 16butss os 12° 16buts
Buttours Nationaux
1. CISOWSKI (R. C. Paris)12
2. FONTAINE (Reims) ..….…113. BRUEY (Angers) ........ T7
4. PIANTONI (Reims) ..….…. 64. FATOUX (Lille) ..…..…....….6

Nos butteurs1 FONTAINE és: due een 11
2... PLANTONL —v000 save see virer e 63 VINCENT: use as 4€ ALAN 10 ass md dome 6 25 LEBLOND ess 2
t ceux deStrasbourg

1°7­GHROCHOLSKIT 21.0 ue 62: BOURDOI LE 100 is ire 4
PR 210017 8 PT a IN SEA EE 2
CCS ru 02 € ; 0 GRO EST QUE CE,8 24 RINAINELL Cu va ccders coec ue e 26 FENUS 11017 savent 16 ROME ...…0t2eduect due 18. Adversaire contre son camp 1
otre goal ­ avérageFE 0: GA

Ones ns... 13 4 3,25
Chez l'adversaire 12 9 1,333: DS BE 25 13 1,924
et celui deStrasbourgP, CG; _GA
Ches jui 1:28 4 9 3 3
Chez l'adversaire 10 13 0,76
TOR acts CAS bA 19 16 1,18Paumares
1953­54 Reims bay Strasbourg

Reims et Strasbourg
Reims et Strasbourg
Strasbourg batReims1954­551955­561956­57

CLASSEMENT Cfis jouent | Totaux |1e 28septembre
1. R.C. Paris 12 Rennes Valenciennes
r288 115 5, NII CORRE 12| Strasbourg àAngers
8. Strasbourg ...... 12 àReims Rennes
& Monaco ......….. 10 Sochaux àNice
5. Ni 0720 20 ts 10 àLyon Monaco
CCMes casse conne 9 àParis à Strasbourg
1. Kéltoton ….………… 9 St­Etienne àToulouse
8. Valenciennes .... 8 Sedan àParis
PAT sono ses 8| àMarseille Nimes
10: AnTerg <…….….0 T àNancy REIMS
11. Toulouse ........ I àNimes Limoges
EE Neon tqs uhaée 7 |àValenciennes Lens
12. Nimes ". <+<a…54 7 Toulouse àAlès
1 SS0E 7 PES SEE 7 Lille àSedan
CT NANCT cu en et 0he i Angers à Lille
16. Sochaux ....... i àMonaco Lyon0 T0 avis ncetess 6 Nice àSochaux
18. St­Etienne ..…..…­ 6 àLimoges Marseille
CR 511TT 5 àLens Naney

à St­Etienne

Le moral de Reims est au beau­
fixe depuis que ses nouveaux suc­cès ont confirmé ses possibilités
pour le titre comme pour laCouped'Europe. Mais Strasbourg est
aussi dans un climateuphorique
né de succès un peu inattendus.I se peut que Reims accuse unpeu de fatigue, tou, au moins de
las itude de ses récents matches
répétés. En attaque, Fontaine semontre un peu esseulé dans ses
efforts, mais la défense parait
s’être bienreprise,
Risques : le rétablissement de

Bliard, Rodzik et Piantoni, car à
l’heure où nous écrivons ces lignes,
leur présence n’est pasassurée.

| Curs forces etfüiblesses
Voiei par ailleurs comment

Strasbourg a été jugé après sa
victoire de dimanche sur Alès (2­0).
Coté strasbourgeois, où l’on a

sablé le champagne après lematch
avec le président Scheuer, outre
Rivarel, qu’il faudra suivre de très
près, Tivoli, très à J’aise dans son
rôle d’inter en retrait, Brezniak,
fort actif, e: naturellement les
maîtres défenseurs Hauss etHaan,
celui­ci s’étant acquitté àmerveille
de sa mission d’arrière central très
replié, émergèrent avec brio.Vi­
sioli, pour sa part, se montra irré­
prochable dans toutes ses inter­
ventions ».
à 18 h.45.

…un plaisant prologue
Les amateurs B du Stade dr

Reims, qui jouent les premiers rô­
les dans le championnat deDivi­
sion d'Honneur ont fort bien choi­
si en demandant au Club Oiym­
pique Châlonnais de leur donner la
réplique pour ce soir, en lever de
rideau de Reims­Strasbourg.Eneffet, nos voisins châlonnais, s’ilsne jouent qu’en promotion, ontune équipe qui vaut beaucoup
mieux que leur catégorie, tant par
les possibilités que par la qualité
du jeu.
­ Le club a trouvé en la personne
de M. Guenin un animateur déci­
dé et convaincu de l'avenir du
football amateur à Châlons.
L'équipe a été renforcée, elle a

reçu un entraineur confirmé, l'ex­pro valenciennois Kryske et une
préparation rationnelle etmodernelui est assurée.
De bons résutats ont été réussispar le C O C même contre lesC F A Sedan et St­Germain. Un

ancien joueur stadiste y opère :
Vautrain et aussi le corporatif
Boschini, le sparnaticien Lot.
Mais Châlons a perdu son es­

poir Lesaint, qui à signé àTroyes.»

A cette formation que l’on ima­
gine capable d'un football plaisant
les stadistes opposeront leur équi­
pe de Division d'Honneur.

L'équipe prévue au Stade :
Me:rgem (1), Fouet (2),Muraton

(3), Thédié (4), Pérou (5),Batteux
A. (6), Leibel] (7), Mauget (8),

@ AVEC EUX, APARISUn déplacement estpour le 8 octobre par
Départs : 15 heures et 17 heures.
Renseignements chez PierreBat­teux, 61, place d’Erlon et au« Reims­Sportif », 134, rue deVesle.& Les trois bénéficiaires d’invi­

tations pour le match deNimes
(Section des Halles) ont étéMM.
Robert (Carte 747), Florenz (774),
Agnessens (770).2" VU C0 “V0 “A “0 “0 0 0 0 Un 0 0 0 0M
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REIMS
12, rue duGénéral­Sarrail
Tél. : 47­29.55 &47­29­E6
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ASSURANCES CONTRE TOUSRISQUESgénérale
EEE EEE EEE EEE SERRE ERREUR EUE

CHALONS6 rue duTéléphonéFour7­63
pour la Marne de

n'a"u"a"0"a"0"0"0"0"n"e"e"0"a"n"e"atan TPE

AssuRANCcES ANDRÉLAMBERTEPERNAY
21, rue des Jancelins6­55Téléphone

POLICES AUTOMOBILES normales ou
“LA FONCIÈRE TRANSPORTS ””
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ATK 4 5
87, rueSaint­Lazare
Télé. : Trinité 24­00 &24­C1

”“à la sortie
deeeueuaaaserenercewreenrete

SHNNNEAYEZ =
UN COMPTEENBANQUEZ

ALA
B.N.CI.
Ë

EBANQUE NATIONALEZ
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CHARBONSË
EtsROHART
154, rue de Vesle
REIMS ­ Tél. 47­54­38

CHANTIER :
Avenue Brébant
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REIMS
Maillot rouge

Manches blanches
Culotte noire
Bas rouges

Ent. :BATTEUX

AGENTOFFICIELPATHÉ­MARCONI
La Voix de sonMaitre
RADIO ­DISQUES
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Reims­oporti
134, rue de Vesle ­REIMS

Tél. 47 9395
TOUS ARTICLESDE
SPORT etCAMPING
Fournisseur du Stade deReims
et de toutes les Sociétés de
Reims et de la région
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A Monte­Carlo : Reims batMo­
naco 2 à 0

L'équipe :
Colonna, Rodzik,  Jonquet,
Giraudo, Penverne, Siatka,
Lamartine, Bliard, Fontaine,
Leblond,Viencent,Leblond.Vincent,

SUOTIe

EP IE

SociétéFrançaiseNORD­VERRE
Verreries Charbonneaux, deMasnières

et de Fourmies réunies
Rue Albert ThomasREIMS
Téléphone 47 29 21 ­ 47 29 22
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LOTERIE Aou souvent sur votre zoute…
NATIONALE ;R : Ch
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; La F à re RESTAURANT réputé(=  |GRANDETABLE ‘***‘/Tél.: 299

Giraudo 3
Siatka 6

Jonquet 5
1

Colonna
Penverne&
|||

Rodzik 2
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REIMS ­ Tél. 47

Bliard 8
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ootball Professionnel1958­09
ouches : MM. Watrelos et Kordus =i : 20 h.30
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AU “COQ HARDI”

Brasserie ­Restaurant
“MÊME ‘’COURTPROPRIÉTAIRE
Tous les Jeudis : COUSCOUSALGÉRIEN
Les Vendredis : BOUILLABAISSE MARSEILLAISE

PRIX SPÉCIAUX POUR SPORTIFS ENDÉPLACEMENT
9, Avenue de Laon =REIMS

ZI
Tous lesSportifs
sont clientsdeGé
Chemisier ­Chapelier
27, rue de Vesle ­REIMS
La plus importante
spécialitédela région
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IJOR FRÈRES ESY UNE GARANTIEt
DE BON GOUT AUX PLUS JUSTES PRIX“EPÉDA”
ET INSTALLATION GRATUITES ADOMICILE

Qualité Qupérieure ;MATELAS à RESSORTL

FRÉÊRES,

7Grochulski
8Kominek

9Bourbotte
10Tivoli

11Rivarel

PayREIMS

2Milsziazeck
4Owczarczak

5Haan
IJOISEA

1
6Breznia

3Hauss
R.C. STRASBOURG ­
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Toujours chic. Jamais cher !…
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STRASBOURC

Maillotbleu
Culotte blanche

Bas bleus revers blanc
Ent. :HUMPAL
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Machines à Ecrire ‘“HERMÈS
Machines àCalculer
“ADDO et BURROUGHS"

COMPAGNON
2, rue des CapucinsREIMS
Téléphone 47 26 48
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Pierre BATTEUX

61, Place Drouet­d’ErlonREIMS
Tél. 47 7521

SÉLECTION DES MEILLEURES MARQUES
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Lomaine
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Téléphone 47 3273
0"

"AO

0000

0

0

0

7

2

a

ç SALLE DE BILLARDS #42" 7 Va 0 Ua Vs à 7 M a 0 2 7 2 1 7 1 AÉ

AStrasbourg
Alès 2 à 0.: Strasbourg bat

L’équipe :
Visioli, Milsziazeck,  Haan,
Hauss, Owczacrzak, Brezniak,
Grochulski, Kominek, Bour­
botte, Tivoli,Rivarel.

Buts : Tivoli,Rivarel,



 Idoi­Bar.
usHôtel
CHAMBRES TOUTCONFORT
Repas à touteheure

Résultats sportifs, Télévision
— Siège du BILLARD CLUB REMOIS—59, rue CérèsREIMS
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CAFÉdu
Lion deBelforl
RenéGARROY
PLACE D’ERLON

­Téléphone 47 48 17 ­37,
SALLES DERÉUNIONS
RÉSULTATSSPORTIFS
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—GARAGE—CONTINENTAL
24, rue Buirelle ­Reims
:DODGEMERCEDES
=RESTAURANTHOTELCOLBERT
64,Place d'Erlon ­REIMS

Téléphone 47 5579
SALLES PRIVÉES

POUR REPAS DEGROUPE
L'entrée est plus petite

que sa renommée
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C’est en 1906 qu'a été cré le
« F. C, Neudorf ». Après la pre­
mière guerre de 1914­18, ce club
fut changé en « Racing­Clubde
Neudorf » et peu après en «Ra­
cing­Club de Strasbourg ». En 33,
le RC. Strasbourg adhéra aupro­
fessionnalisme. A l'issue de lapre­
miîère saison, il accéda à la pre­
mière division et devint en 1934­
35 Vice­Champion de France de
Division Nationale. Les résultats
de fin de saison enChampionnat
de France Professionnel étaientles suivants pour les années
d’avant­guerre :
1935­36 : 3°, 1936­37 : 6, Enou­

tre, en 1936­37, le R.C.Strasbourg
réussit à se qualifier jusqu’en fi­
nale de la Coupe de France, où il
s’inclina 2 à 1 devant la grande
équipe deSochaux,
1937­38 : 5° ; 1938­39 :10e,
La dernière équipe d’avant­guer­

re était composée comme suit :
Dumbach, Lhor, Roessler, Hal­

ter, Sbarra, Tison, Rolland,Wae­
chter E., Ossi Rhor, Magnin et
Keller Fr.
Pendant les hostilités, le club

alsacien participa auxChampion­
nats Régionaux et ce n’est
qu’après la guerre (saison 45­46)
qu’il put, au prix d’effortsconsi­
dérables, à nouveau prendre partà la compétition professionnelle.
Ce démarrage s'avéra extrême­

[LVnM7
MEare

arr

drb

dd
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dd,
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ment difficile étant donné que de
l'effectif en joueurs professionnels
d'avant­guerre, il ne resta plus
que Rolland, Rhor, Waéchter, E.
Aussi, pour la première saison
d'après­guerre, l’effectif compre­
nait les joueurs suivants :Lergen­
muller, Pascual, Waechter E,Go­
mez, Mateo, Lang, Hackel, Heisse­
rer, Waechter P., Wæœhi,Rolland.
A la fin de la saison 46­47 l'équi­
Pe de Strasbourg fut à nouveau
finaliste de la Coupe deFrance
(Lille­Strasbourg 2­0), mais ce
n’est qu’en 1950­51 qu’elle rempor­
ta brillamment cette Coupe contre
l'U.S.Valenciennes.
L'année 1951­52 se solda par Ja

rélégation en deuxième division.
C’est pendant l’’inter­saison 51­52
que la direction du Racing fit l’ac­
quisition de joueurs de grande va­
leur tels que Quenolle,Baillot,
Carré, Sesia, tandis que l'entrai­
nement de l’équipe professionnelle
fut confié à Humpal. La remontée
fut assurée dès la saison 52­53
grâce à deux victoires enmatches
de barrage contreRennes,
Strasbourg se comporte d’abord

honorablement (6c­4) grâce àSto­
jaspal, grande vedette autrichien­
ne mais la situation se gâte : 14°
puis 17° en 1956­57 et… retour en
deuxième division,
Le séjour y est court :

bourg remonte et Stras­. le voilà !—
; 4 A 46ans

Roger COURTOIS Grand entraîneur et joueur pratiquant ,
boit EVIAN er. conserve deforme.Wa

L'EAU D'EVIAN patronne la COUPE NATIONALE DESJUNIORS
et marque son intérét pour le sportpar
de nombreuses initiatives :
CONGRESMEDICO­SPORTIF
CURE DE DÉCONTRACTION MUSCULAIRE ETDEDETENTE
MERITE DEL'ARBITRAGE
CHALLENGE DUFAIR­PLAY

Si mure! Lilégère!
5,MERE RE ., ., ., FEES a", PE PE ., pu a“ ee EE D unseaaaenrr
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golsheim. Formé au club, In­
ternational B. 1 m 73, 77 kg,

MISIASZEK BigniewDemi.

LA$VISIOLI ‘
Gardien. Ce jeune amateur, p
remplaçant de Philippe est,
devenu le titulaire. /
HAUSS René «
Arrière, Né en 1927 àLin­@LALA‘LiNé en 1933 àMarles­f
les­Mines, Formé à Lille.
Vient de Béziers avec l’en­a
traineurHumpal 5

HAAN Edmond AArrière. Né en 1924 àSchor­$dorf. International 1 m 73,4
74kg. ;

BREZNIAK Stéphan ”
Demi, Né en 1927 à Bour­$
villiers. Vient au Stade Fran­çais,

OCWARZAK Edouard
Demi. Né en 1936 àMarles.
Formé à Auchel et à Lens,

GROSCHULSKI Antoni
Avant. Né en 1933 àCzernce
(Polcgne). 1 m 70, 69kg,

KOMINEK Fritz
Avant. Né en 1927 àVienne
(Autriche), International au­
richien, 1 m 66, 66kg,

BOURBOTTE Gérard
Avant, Né en 1934 à laB
sée. vient de Lille 1m
70kg.

TIVOLIRoger
Avant. Né en !:935 àMarseil­
le. Vient de Marseille, Sélec­
tionné France­Junior.

RIVAREL Roger
Avant. Né en 1935 à Dragui­gnan. 1 m 74, 72 kg.

SCHWEITZER Louis
Arrière. Né en 1932 àDom­
bach. 1 m 72, 71 ke.

FENUSRaymond
Avant. Né en 1938 à Stras­
bourg. International junior.

HERTRICH Antoine
Avant, Né en 1929 à Fegers­
heim. Formé au club. 1 m 69,
68kg.0 “1
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Strasbourg bat Angers .... 4 à 2
Strasbourg bat Marseille... 3à 1
Strasbourg bat Alès ...... 2à0

CHEZL’ADVERSAIRE
Strasbourg bat Nancy ....
Strasbourg bat Lille ...... 4 à2
Strasbourg bat St­Etienne 5à1
Lens bat Strasbourg ....…..6à0
Valenciennes b. Strasbourg 4 à 1

aradis de La OC RUE DEVESLE

à côté MAGASINSINGER
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GP HOTEL DE L'UNIVERS
41, BOULEVARD FOCH (faceBare)REIMS Tél. 47,32:71

“Pépi”” HUMPAL
Pépi  Humpal, arrivé en

France au début de la saison
1946­1947, joua cinq ans àSo­
chaux, un an à Montpellier etil passa trois ans à Stras­
bourg, de 1952 à 1955 où il fi­nit comme entraineur­joueur
avant de partir pour Béziers,
son contra, n’ayant pas été re­
nouvelé, On en chercherait la
raison gi le vice­président,M.
Mathieu, n’avouait :
« Nous

erreur».
Erreur donc pour Strasbourg

Ter réparationpour qui
s'apprête à montrer ses quali­
tés de technicien et de meneur
d'hommes, afin de maintenir
le RC. Strasbourg en premièredivision.

avons commis une
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14 SEPTEMBRE
Si obtenir un point sur son
terrain constitue un exploit, tres­sons des louanges à Lille qui aréussi à faire match nul avec
Monaco qu’il recevait. Mais si la
vérité doit être dite, parlons plu­
tôt de la nouvelle crise nordiste,Ou plutôt « reparlons » car legrand club aux possibilités im­menses se refusa toujours aux
mesures radicales qui seules pour­
raient lui rendre son lustre d’'an­tan. *
Lyon n’avait jamais perdu auParc des Princes et Le Racing deParis, épouvantail ces dernières

semaines s’était mué en une équi­

pe inquiète et hésitante que la
premièrs manifestation de ces
« signes indiens » allait dérégler
Voilà pourquoi le Racing n’a pas
convaincu son public de ses
nouveaux = mérites et voilà
pourquoi aussi il ne nous a pas
convaineu ncus­même de la mé­
tamorphose annoncée.+
Si Nimes venait chércher deux

points à Reims, il a échouédans
son entreprise mais s’il était venu
y prouver sa valeur, on peut par
contre dire qu’il a totalement
réussi devant les champions de
France dont Piantoni par un but
de dernière minute lava la victoi­
re de toutes suspicions,+
C’est devant Toulouse, cette

fois, que Nancy échoue dans sa
tentative d’offrir à son public une
première victoire. On sait que
Nancy s'est séparé cette saisonde ses meilleurs éléments et qu’ila abordé la division nationale
avec une formation plus faible
que celle qui opéra la saison pas­
sée en deuxième division.Nancy
va donc peut­être y retourner,
Peut­être aussi à ce moment ren­
forcera­t­il son équipe. pour re­monter,e
Nous lui proposerons alors le

nom d'un demi­centre à la curieu­
POUR TOUS LESSPORTS

CHAUSSURESET.BALLONS
MAbE 1mRANCE

se histoire, Il s’agit de l'ex­Seda­
nais Eloy qui après avoir fait
monter ce club en divisionNatio­
nale opéra à Limoges avec lequelil gagnait également la division
supérieure. Le voici au Havre et
ls club normand s’achemine à sontour avec son joueur fétiche vers
l'épreuvemajeure.
Curieuse destinée de celui qui

toujours fait monter mais demeu­
ra toujours à l'étage au­dessous,*
Le Havre aura­t­il pour parte­

qu’elle « vaut » quarante millions.
A Valenciennes en effet,Marseille
ne dut son unique but qu’à l’ar­
rière adversaire Cauwelier, mar­
quant contre son camp,
L'entraîneur suisse Maurer, venu

pour sortir les marseillais de leur
médiocrité chronique doit commen­
cer à se demander ce qu'il est
venu faire dans cette galère.+
Les stéphanois valent­ils mieux

que leur classement ? C’est notre
avis, Mais la jeunesssa de leurs

naire d’accession, Grenoble ?On
n’’avait guère parlé la saison pas­
rée du club alpin mais les résul­
tats qu’il vient d'’obtenir sont élo­
quents et notamment son  goal­
avérage qui resta pour nous un
des meilleurs critères de lavaleur.
Constatation pénible pourMetz,

l'adversaire de Grenoble, qui joue
à l’économie (8 à 8) et aura toutes
les peines du monde malgré les
déclarations préremptoires de ses
responsables à regagner dans untemps record là ‘division nati­ 77nale. *
Et puisque nous en sommes au

chapitre des déceptions, n’oublions
pas le Stade Français dont le ren­
forcement, spectaculaire avait faitl'un des « gros bras » de la deu­
xième division, Le Stade Français
qui accueillait l’avant­dernier du
championnat n’a pu fairemieux
que match nul.
Il est vrai qu'en cet après­midi

accablant, l’air de la capitale
était aux matches nuls au Parc
des Princes.

21SEPTEMBRE
Fontaine n'a pas marqué unbutà Monaco mais il a fourni à ses

voisins les ballas qui ont fait la
victoire du Stade de Reims,
Son club pensera sans doute que

c’est là l’essentiel. Le leader cham­
penois a donc marqué :a pas—
simon le but — dans le match
qu’il livre, au cœur du champion­
nat à son grand rival Cisowcki,
Mais il à eu cette consolationà Nimes, le Racing n’a pu faire
mieux que match nul (0 à 0) et
Cisowski est également demeuré
sur ses positions.*
Une attaque entière est demeu­

rée stérile et c’est beaucoup plus
grave, Surtout quand on sait

Magasins
[M
|des amis de votre club

troupes les expose à desdécoura­
gements, des défaillances dans les
circonstances où uns équipe se
trouve face aux aspérités d'un
match rugueux comme il en est
tant dans le football professionnel,
En triomphant à Rennes, les

stéphanois renaissent à l'espoir et
leur gardien Claude Abbes replacesa carte de visite, à la sauvette,
juste avant les décisions pour
l’équipe de France,
Remetter l'a fait ce même jour,

avec Grenoble. On pensait Fran­
çois Remetter définitivement ex­
clüs après quelques erreurs en
Coupe duMonde.
La présence d’un sélectionneurà Rouen montre qu’il n'est pas

totalement oublié. Mais enbattant
et dominant Rouen, Grenoblen’a
pas permis à son gardien de se
mettre en évidence, faute de tra­
vail. Il a cependant prouvé que
la perspective d'une accession en
nationale — hier inconcevabla —
n’était pas hors de propos.*
Au Stade Français cà ne « flam­

be » toujours pas. Il est comme
çà des feux qu’il faut attiser long­
temps avant de leur voir prendre
quelque éclat.
A Cannes, ce sont deuxpari­

siens cependant qui ontmarqué
les deux buts du match nul :Van
Rnijn auquel il failut un pénalty
pour inscrire le but stadiste et
l'arrière Zimny qui enmarquant
contre son camp, égalisa !
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Créer ­RadiolaA
MACHINES A LAVER :
Alubloc ­ Aviatic ­ Bendix
Réfrigérateurs : Cold ­Saint­Jean= Appareils de Chauffage
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"New Look’dufootball
HAQUE année en septembre( On s’extasie.

New­Look du champion­
nat, Sur les chapeaux de roue. Ala brésilienne.
Et de célébrer non plus Evian,

mais Divonne, ouBrides­les­Bains,
Où Napoléon eût volontiers envoyéJoséphine,
Cette année encore plus Les

journées de Suède et le triomphedu Brési] planent sur les titres.
Rien de nouveay sous le soleil.

Et c’est de soleil qu’i] s’agit.Il y a quelques années, Rennes
et Saint­Etienne, au botte àbotte,
avaient aligné chacun un triple­six qui fit sensation, Jusqu’à ce
que Combot fût blessé. Jusqu’à ceque Nancy battig les Stéphanois
1­0 au pont d’Essey,
Au Pont d’Essey du béton, qui

trouva ce jour­là sa consé:ration.
M y a deux saisons, Reims et

St­Etienne terminèrent par un sco­
re­fleuve (et, sans lendemain) cette
période euphorique ou prétendue
telle, Plutôt cette période méta­
phorique : le gcore­fleuve.
L'an dernier Nice (qui eut pasmal de difficultés ensuite) débuta

sous le même signe.
C’est en effet une constante.Le score­fleuve ne peutnaîtreen effet que de circonstances ex­

ceptionnelles ou d’une disparité
éclatante de moyens (soit techni­
ques soit de mise en forme).
Ainsi le score­fleuve duBrésil

rontre la France fut obtenu dans
des conditions que l’on sait :No­
tre onze réduit à dix par suite de
la soustraction du cinq,
Contre la Suède un score iden­

tique fu( obtenu : i] achevait une
équipe qui joua pratiquement sans
dix, c’est­à­dire sans inter­gauche.

U demeurant les épreuves àA ‘ou ou rien se prêtent à ces
scores de rupture.Il en va autrement en cham­pionnat.

En effet le club dominé abesoin
de limiter les dégâts. Et le club
dominant, une fois le succès en­
trevu, de ménager les len_«..

L'esprit aussi se lasse vite de con­
cevoir, d'imaginer, Et le corps de
s’arracher à la pesanteur,
Voià pourquoi Arsenal a joué

dans l’évolution du jeu le rôleque
l’on sait. Le WM, y compris ses
formes aberrantes que nul du res­
te ne vit en Angleterre, ce n’étaitpas autre chose que l’adaptation
du football de la stratégie fermée
Si l’on y réfléchit on verra qu’à

condition de ne pas prendre de
buts, on finit toujours, comme eût
dig M. de la Pallice par enmar­quer,
Roubaix et Lille illustrèrent cet

aphorisme en gagnant le cham­
pionnat à l’économie. Darni etHill­ Ruminski ­ Van der Hart in­
carnèren, la méthode anti­cham­penoise,

Une | lettre PB.pos
Nous avions consacré un échoà l'accident qui vit le Jlensois

Chiarelli blesser Jacquet,Selon
nous, il ne faisait pas dedoute
que Chiarelli s'était laissé empor­
ter par un mouvement de dépit
d'avoir manqué un pénalty et,sains intention de blesser, avait
cependant risqué de blesser pour
racheter sa maladresse.
Bien sûr, on ne saura jamais

avec certitude ce qui s’est passédans l'esprit du joueur,
Nous avons appris depuis que le

lensois a adressé à notre gardien
de but une lettre d’excuses. Fidèle

8­59
A pousser les choses plus loin

On mesure que le footballmoder­
Ne est fondé sur l’infrastructure,
c’est­à­dire sur une occupation ra­
tionnelle du terrain par les lignesarrières.

REF on assiste en footballB comme à la guerre, Dieumer­
ci dans un monde plus rose

et un vocabulaire plus accessible,du Vieux combat du canon et de
la cuirasse,
Avec cette ‘différence c’est que

le football me connaîtra jamais
d’arme nucléaire.
A moins qu'un jour lesMartiens

ou Une race de Supermen nedéli­
vrent de soixante mètres des tirs
imparables parce qu’invisibles.
Auquel cas il n’y aurait plus defootball.

à sa tradition d'impartialité, «Al­
lez­Reims » se fait un devoir de
la publier,

« Mon cher Jacquet,
« N'ayant pu m'excuser hier

soir après le match de l’inci­dent survenu au cours de la
partie au moment du pénalty,je voudrais m’excuser mainte­
nant avec ce petit mot que je
mp permets de t'envoyer, Jesui profondément touché et
déçu de ce coup malheureux etje voudrais te dire que c’est
vraiment involontairement si

ROGERétait
en forme !
Sans marquer trop de buts, Ro­

ger Piantoni a fait un joli début
de saison, Nous avons surtout ap­
plus de présence, plus de conti­
nuité dans l'effort. Notamment
contre Nimes. Et le but qu'il réus­
sit en fin de match, nous libérant
d’un score étriqué et d’éventue;les
contestations, est bien dans sa
manière. Débordant par la gau­
che, il drible Roszak et d’un an­
gle qu'i; n'a pas craint de fer­
mer, il Adresse la balledans
le but vide.

(Photo et cliché « Union »).

j'ai frappé. que je ne t'avais
pas vu arriver.
« C’est vraiment du fond du

cœur que je t'envoie cette let­
tre d’excuse et en espérant quetu me tiendras pas trop ran­
cune de ce coup malheureux.Je te souhaite une prompteque tuta placeguérison avec J’espoir
reprendras bientôt
dan, les buts.
« Reçois, mon Cher Jacquet,

mes pensées les plus sincères,
en formuliant le vœu que tu te
rétablisses bienvite,

… Bernard Chiarcelli
MEEE EE EE EEEE
“ Allez ­ Reims ”
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